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FOURNITURES
•3 pelotes 100 % coton•Aig. 2,5-3,5 et 6•Anneaux marqueurs•5 boutons ø 14 mm.
ÉCHANTILLONS	 				  
•10 cm de jersey, aig. 3,5 = 25 m./33 rgs•les 16 m. du diagramme, aig. 3,5 = 5 cm
•10 cm pt fantaisie, aig. 3,5 = 33 rgs•10 cm pt liseuse, aig. 2,5 et 6 = 16 m./28 rgs		
POINTS EMPLOYÉS
Côtes 1/1 - Jersey endroit - Point fantaisie.
Point liseuse :1er rg - tric. ttes les m. à l’end. aig. 2,5 - 2e rg : tric. ttes les m. à l’env. aig. 6 
DOS										        
Monter 79 m. aig. 2,5, tric. en côtes 1/1 en com. et en term. le1er rg (end. du  travail) par 1 
m. end. pendant 2 rgs. 
Cont. en jersey, aig. 3,5 en faisant sur le 1er rg 1 dim. Il reste 78 m. 
Faire de chaque côté à 1 m. des bords ts les 14 rgs 3 x 1 dim. ll reste 72 m.	
A 16,5 cm (54 rgs) de haut. après les côtes, former les emmanchures en rab. de chaque côté 
tous les 2 rgs : 1 x 3 m., 1 x 2 m. et 2 x 1 m. Il reste 58 m. 	
A 28,5cm (94 rgs) de haut. après les côtes, former l’encolure en rab. les 12 m. centrales puis 
cont. un côté à la fois en rab. côté encolure 2 rgs plus haut, 1x 3 m. 
A 29,5 cm (98 rgs) de haut. après les côtes, rab. les10 m. restantes pour l’épaule.	
Terminer le second côté de l’encolure de la même façon.				  
DEMI-DEVANT DROIT					   
Monter 43 m. aig. 2,5, tric. en côtes 1/1 en com. le 1er rg (end. du travail) par 2 m. end. et 
en term. par 1 m. env.  pendant 2 rgs.				  
Cont. en jersey et point fantaisie, aig. 3,5 en tric. en point fantaisie sur les 16 m. de droite et sur 
le reste des m. en jersey.			 
Faire à gauche à 1 m. du bord ts les 14 rgs 3 x 1 dim. Il reste 40 m.
A16,5cm (54 rgs) de haut. après les côtes, former l’emmanchure en rab. à gauche ts les 2 rgs 
1 x 3 m., 1 x 2 m. et 2 x 1 m. Il reste 33 m.				  
A 23,5cm (78 rgs) de haut. après les côtes, former l’encolure en rab. ts les 2 rgs, 1 x 7 m., 1 x 
4 m., 2 x 3 m., 1 x 2 m. et 4 x 1 m.					   
A 29,5 cm (98 rgs) de haut. après les côtes, rab. les 10 m.  restantes pour l’épaule.	
Tricoter le demi-devant gauche en sens inverse en suivant le diagramme* correspondant.	
MANCHES	 				  
Monter 38 m. aig.  2,5 et tric. en côtes 1/1 pendant 2 rgs.			 
Continuer en point liseuse aig. 2,5 et 6 en faisant de chaque côté à 1 m. des bords ts les 6 rgs 
2 x 1 augm. On a 42 mailles.
A 6 cm (16 rgs) de haut. après les côtes, former l’arrondi en rab. de chaque côté ts les 2 rgs, 2 
x 3 m., 3 x 2 m. et 1 x 3 m.				  
A 10 cm (28 rangs) de haut. après les côtes, rab. les 12 m. restantes. Tric. la 2e manche.
BANDE D’ENCOLURE					   
Monter 101 m. aig. 2,5 et tric. en côtes 1/1 en com. et en term. le1er rang (end. du travail) par 
2 m. end. pendant 2 rgs. Faire1 rg end. sur end. puis quelques rangs de jersey.
ASSEMBLAGE	 								      
Faire les coutures des épaules, des côtés et des manches. Monter celles-ci aux emmanchures.
Coudre la bande d’encolure, maille par maille, à points arrière sur l’endroit du travail.
Confectionner 5 brides boutonnières le long du demi-devant droit, la 1ère sous la bande 
d’encolure, les suivantes espacées de 4 cm. Coudre les boutons en vis-à-vis.
* Diagramme page 16



Quand vous recevrez votre mensuel, l’été sera en plein essor.
Beaucoup de groupes d’Amis Sans Frontières font une pause pendant l’été, mais n’oublions pas de garder le 
lien avec les amies les plus fragiles.
Vous lirez dans La Sphère les belles rencontres vécues, lors de portes ouvertes, de marchés et brocantes. 
Dans toutes ces manifestations, les actions de solidarité sont présentées, les coups de cœur également.
Des liens forts nous unissent. Le fil que nous tricotons crée du lien social, et surtout, il entretient l’amitié. Les textes 
et les photos envoyés par les groupes d’ASF en sont un beau témoignage. 
Soyez vigilants, pensez aussi à vous, reposez-vous, prenez le soleil, mais avec modération !
Il nous faudra encore beaucoup d’énergie car l’hiver prochain arrivera vite et de nombreuses personnes auront 
besoin de nous.
Je vous souhaite un bon été reposant et ensoleillé. 
Bonne lecture de votre Sphère !

Journée Mondiale du Refus de la Misère. 
Chaque année, la Journée Mondiale du Refus de la Misère est célébrée le 17 octobre pour faire entendre la voix des personnes 
en situation d’extrême pauvreté. 
L’occasion de leur donner la parole, sur les conditions indignes qu’elles subissent, sur leurs résistances quotidiennes et leurs 
aspirations. 
On ne peut vaincre la misère qu’avec les premiers concernés.
‘‘C’est notre journée. On peut exprimer ce que l’on a dans le cœur sans honte, sans gêne’’, dit une participante.
Cette journée est aussi l’occasion de rappeler que la misère est une violation des droits humains et qu’elle n’est pas une fatalité. 

Née de l’initiative du père Joseph Wresinski et de celle de plusieurs milliers de personnes de 
tous milieux qui se sont rassemblées sur le Parvis des droits de l’homme à Paris en 1987, cette 
journée est officiellement reconnue par les Nations Unies depuis 1992. 

Point d’appui pour une lutte de fond contre la misère, ATD Quart Monde, à l’origine de cette 
journée, souhaite que les initiatives inspirées du message inscrit sur la Dalle du refus de la 
misère se multiplient de toutes parts sous l’inspiration d’associations, d’élus, de citoyens. 
”Là où des hommes sont condamnés à vivre dans la misère, les droits de l’homme sont violés. 
S’unir pour les faire respecter est un devoir sacré.” Joseph Wresinski.

Le siège national d’Amis Sans Frontières à Villeneuve-sur-Lot a répondu favorablement à 
l’invitation d’ATD Quart Monde pour participer à cette journée. 
Puis, à la suite d’une réunion conjointe avec Amnesty International, la maison des Droits des 
Femmes, le Secours populaire, la Radio solidaire, nous avons créé un collectif ‘‘Refuser la 
misère’’.

Pour la Journée Mondiale du Refus de la Misère, nous avons besoin de vous ! 

Ce jour là notre association distribuera des paquets bonnets/écharpes ainsi que des petits doudous pour les enfants. 
N’hésitez surtout pas à nous envoyer vos ouvrages ! 

Nous vous sollicitons également pour écrire des textes avec émotion, réflexion ou poésie sur la dignité ou un combat vécu contre 
la misère, un témoignage, un ressenti. 
Si vous le permettez, vos textes seront affichés et lus en public le jour J.

Les textes doivent être envoyés par mail à : amis.sans.frontieres@outlook.fr 
ou par courrier à : Amis Sans Frontières - 1, chemin de la Coopérative - 47300 Villeneuve-sur-Lot.

Liste de quelques établissements ou associations bénéficiaires du travail 
des bénévoles de l’association durant ces dernières semaines.Où vont les dons ?

13   • Grenoble : Terre des Hommes.
44   • Nantes : les Restos du Cœur. 
47   • Miramont-de-Guyenne : la Pelote Kiri
63   • Clermont-Ferrand : la PMI, les Restos du Cœur.
67   • Strasbourg : les Restos du Cœur.

68   • Rixheim : Terre des Hommes Alsace.
75   • Paris : l’hôpital de Port-Royal, l’hôptal Tenon.  
92   • Clamart : l’hôpital Antoine Béclère.  
93   • Bondy : l’hôpital Jean Verdier.  



Juillet est arrivé. 
Ah, juillet, ce mois tant attendu !
Ah oui, pour les résultats du bac et l’orientation de nos jeunes ? Heu... Non !
Ah, bien sûr, pour les vacances, nos congés payés… qui nous rappellent tant de bons souvenirs et en annoncent de nouveaux, d’autant 
que ces dernières années, elles avaient souffert de la Covid elles aussi ! Juillet, les vacances ! C’est ça ? Heu ... Non ! Enfin si tu veux, 
c’est aussi autre chose ? Ben oui : les SOLDES !
Ah... Les soldes ….
Ah oui : ”Profitez de nos meilleures promotions.” ”50 %, ... Jusqu’à 70 % sur une larrrrrrrrrrrrrge sélection.”

En effet, comment vivre sans les soldes ? Comment vivre sans se précipiter pour acheter ce... ? 
Au fait, est-ce ce dont j’ai besoin ? Vraiment ? Soyons un peu honnêtes et lucides en ouvrant les portes des garde-robes ; ne sont-elles 
pas pleines, bien garnies, avec des vêtements neufs ou mis une fois ? tiens, justement après les soldes de l’année dernière...

Les soldes, le grand moment de la fête de la consommation. Les ventes augmentent pendant cette quinzaine, pendant ce mois. 
En cette période où on entend parler plus que les autres années du pouvoir d’achat des citoyens, les soldes représentent une bonne 
solution pour augmenter notre pouvoir d’achat, donc notre satisfaction, notre bonne humeur, notre confiance en l’avenir. Pas si sûr. 
Oui, sur le coup, on revient très fier d’avoir réalisé un bon ”coup”, on a acheté ce qu’on n’achèterait pas en temps ordinaire... parce que 
le prix barré nous fait entrer dans la cour des grands, des riches. 
Oui, il y a donc une satisfaction immédiate, comme on l’obtient quand on se paie une bonne glace dans la rue. 
Elle est de courte durée... Comme la glace ! 
Elle fond vite confrontée à la réalité qui reprend ses droits au quotidien. Les achats des soldes sont souvent des achats compulsifs, non-
rationnels. Ils satisfont une excitation, celle d’être comme tout le monde, celle d’afficher le sac rempli des bonnes affaires.

Quand on voit le succès des boutiques vintage, celles des dépôts-ventes, celles des vêtements déjà portés, n’y a-t-il pas lieu de 
s’interroger ? Et surtout d’interroger le point de départ, c’est-à-dire la production de ces textiles tellement nombreux que tous les 3 mois, 
il faut procéder à des ventes au rabais pour permettre l’arrivée de la nouvelle collection, celle d’été, celle d’hiver, celle de la rentrée, etc.

Le Secours populaire, les Restos du Cœur, les associations croulent sous leurs vestiaires, garnis des dons généreux des habitants. 
Régulièrement, je lis à la porte de nos voisins Restos du Cœur, ”les dons ne sont plus acceptés jusqu’à nouvel ordre.”

La ville de Lille a fait appel à la solidarité des habitants lors de ses accueils de réfugiés, Syriens, Afghans, Ukrainiens. 
En 48 h, les salles où on entreposait les dons étaient pleines de vêtements, même si les besoins étaient d’un autre ordre.

Alors ne vaudrait-il pas mieux produire moins, respecter le travail des innombrables ouvrières du textile de tout pays, souvent soumises 
à des rythmes, des pressions, des conditions souvent difficiles ? 

Produire mieux en respectant les compétences, la santé et… ” Tous comptes faits” la VIE ?

Billet  d’ humeur Billet  d’ humeur par Maryse Degallaix.par Maryse Degallaix.

L’impact de la mode : drame social, sanitaire et environnemental
L’industrie textile engendre des impacts socio-environnementaux désastreux à l’échelle mondiale, elle est celle qui a l’un des plus importants 
sur le changement climatique. Par ailleurs, elle renforce les inégalités socio-économiques à travers le monde. Les multinationales de la 
”fast fashion” (mode rapide, jetable) en sont les actrices principales et les populations les plus pauvres de la planète sont celles qui en 
paient le prix fort, fournissant entre autres la main d’oeuvre féminine (couture) et masculine (teinture). 

Le Rana-Plaza, un premier électrochoc porteur d’un nouveau mode de consommation ? 

En 2013, au Bangladesh, le Rana Plazza s’effondre. Cette usine de 8 étages produisait des vêtements pour de grands distributeurs 
européens de fast-fashion. Bilan humain : 1 138 morts, 2 500 blessés. Médiatisé mondialement, la catastrophe éveilla les consciences et 
mis en lumière les conditions de production déplorables de l’industrie textile. 

Un nouveau mode de consommation et de production se fait jour, fondé sur la volonté de développer une mode éthique et durable, Cela 
reste encore très minoritaire : location de vêtements, seconde main, circuits courts de production et de distribution, promotion du ”Made 
in France”, sont des exemples de pratiques liées à cette nouvelle façon de penser la mode. 

La mode au détriment de la planète et des hommes 
”La mode sans dessus dessous” de l’ADEME est explicite : la production textile utilise 4% de l’eau potable disponible dans le monde, en 
faisant le 3e plus gros consommateur d’eau après la culture du blé et du riz. Elle génère 1,2 milliard de tonnes de gaz à effet de serre, soit 
10 % des émissions mondiales à travers l’import de matières premières, leurs transformations et leurs retours vers les pays occidentaux.
Ceci sans compter le nombre de rivières polluées par le rejet des teintures, le rinçage des tissus ! Combien d’ouvriers pollués par ces 
produits chimiques !

L’impact de la mode jetable : un désastre socio-environnemental
Traditionnellement, l’industrie de la mode proposait 2 collections par an. Aujourd’hui, 130 milliards de vêtement sont consommés par an. 
La ”fast-fashion” incite massivement au renouvellement des collections, en en proposant de nouvelles chaque semaine à prix toujours plus 
bas. La dimension économique prime au détriment de l’aspect écologique et social, alimentant une demande de consommateurs qui en 
veulent plus à un moindre coût. 
Avec une piètre qualité des vêtements produits, des tendances toujours plus éphémères, le phénomène de surproduction et 
surconsommation amplifie encore plus le désastre socio-environnemental de l’industrie textile...



Les livres et les amies de Chanteraine

Nos amies vosgiennes ont collecté des livres d’auteurs francophones et Madame Brigitte 
Gille, adjointe au maire de Chanteraine, a fait appel à de nombreux établissements scolaires 
et aux bibliothèques municipales du département pour récupérer des manuels scolaires, 
des livres de littérature jeunesse, des albums, toutes sortes de livres qui feront le bonheur 
d’établissements scolaires de pays de tradition francophone.
C’est ainsi que Françoise Jan, du groupe bibliothèque, et moi avons rencontré les amies qui se 
sont retrouvées autour de leur Présidente Françoise Veinante et de Madame Gille. 

Nous avons ce jour-là, rempli le véhicule de l’association de 
cartons de livres et nous avons partagé un moment convivial 
avec les tricoteuses qui réalisent des merveilles.

Le mercredi suivant, Monsieur Hoem, concierge de l’école 
de Bellecroix et Françoise Jan, ont déchargé les cartons pour 
les transférer dans notre local bibliothèque au 2e étage avec 
ascenseur !
Merci Monsieur Hoem pour votre aide précieuse, vous nous 
épargnez bien des problèmes de dos !

Il reste à trier, ranger, sélectionner les livres demandés par nos partenaires au Maroc.
Nous avons élaboré une fiche pour connaître les ouvrages demandés de façon à bien répondre à 
la demande. 
D’ailleurs, un jour, notre tableau est revenu avec la mention ”Nous avons besoin de tout !” 

Il n’y a donc plus qu’à faire ! 

Suite des projets du groupe bibliothèque d’ASF Moselle.

Textes sans frontières :
Les groupes de lecteurs du Grand Est et du Luxembourg se sont à nouveau réunis, en présentiel et/ou en visuel pour faire le choix des 
pièces qui seront proposées à des troupes de comédiens. 

Voici le choix définitif : 
4 pièces de théâtre de 4 pays des Balkans.

N°1 - Puissent nos voix résonner  d’Adnan Lugonić – Bosnie
N°2 - Les géraniums ne meurent jamais  d’Iva Brdar – Serbie
N°3 - N’oublie pas de te couvrir les pieds    d’Espi Tomičić – Croatie
N°4 – Le doigt   de Doruntina BASHA  – Kosovo

Ces pièces de théâtre seront jouées dans l’Est de la France et au Luxembourg.
Nous irons voir ces représentations. Lire les textes et les sélectionner nous a beaucoup 
intéressées. Les voir sur scène sera passionnant. 

Développer la francophonie :
En mettant en place un partenariat avec une association qui organise aussi des concours pour inciter au plaisir d’écrire. 
Il s’agit de l’AMOPA – Association des Membres dans l’Ordre des Palmes Académiques, section de la Moselle.
Nos actions seront optimisées car nous aurons des moments conjoints pour :
- la récupération de livres
- la mobilisation des établissements scolaires de Moselle
- l’organisation d’évènements en commun.
- la fête de la francophonie à organiser ensemble autour de ”Dis-moi dix mots”.
Et pour mieux faire connaître la francophonie : créer un document à présenter aux élèves et aux délégations ASF de Moselle, un power-
point qui sera réalisé par un membre du comité de l’AMOPA de la Moselle.

Une convention de partenariat sera rédigée et soumise à l’approbation du conseil d’administration d’ASF Moselle ainsi qu’à celle du 
comité AMOPA de la section de Moselle.
Une nouvelle aventure qui intéresse les amies de la bibliothèque d’ASF Moselle !

Billet  d’ humeur Billet  d’ humeur par Maryse Degallaix.par Maryse Degallaix. Bibliothèque et Francophonie Bibliothèque et Francophonie par Françoise Huser.

Les amies, heureuses de se retrouver.

M. Hoem et Françoise Jan.

Françoise. Que de livres à ranger !

Colette et son beau marin !



Il est bon d’aimer, car l’amour, c’est l’occasion unique de mûrir, de prendre forme, de devenir soi-même : plus fort, plus riche, plus 
responsable. 
Aimer la vie, la nature, les parents, les enfants, les amis, le métier, les dons que l’on a reçus dès sa naissance, aimer la patrie, aimer...
 
Aimer le pays natal, c’est l’un des trésors les plus chers à chaque âme de cette Terre. Chaque homme a une patrie, où il voit la 
lumière du jour, où il grandit, où il découvre les choses essentielles qui l’aident à vivre, tout en rendant hommage à ses ancêtres, à 
tous les trésors spirituels et matériels hérités.
 
Pour moi, ma chère patrie, c’est la Roumanie. C’est un très beau pays situé au sud-
est de l’Europe, dont la capitale est Bucarest (surnommé ”le petit Paris” entre les 
deux-guerres).
 
Parler de mon pays, c’est tout d’abord, parler de mon village natal, de ma demeure 
paternelle, de mes parents, de mes grands-parents, de mon enfance. 
De mes jeux, de tous mes beaux souvenirs, de tout ce petit et, en même temps, 
grand Univers qui m’entourait... 
Le vert de l’herbe, le bleu du ciel, le chant des oiseaux, le va-et-vient des abeilles, 
les vives couleurs des fleurs du printemps. 
L’été et les vacances passées à la campagne, à la montagne ou à la mer étaient 
autant d’occasions pour célébrer la beauté des endroits attrayants de mon pays.
 

Les Carpathes, vraie colonne vertébrale de la Roumanie avec leurs crêtes 
grandioses et les fameuses stations : Sinaïa - la perle des Carpathes, Predeal, 
Bușteni, Azuga, tout comme les magnifiques forêts sauvages qui n’ont pas connu 
de hache et où les ours, les sangliers, les chamois et les cerfs se promènent en 
toute liberté, ses réserves naturelles (le Parc de Retezat, les Gorges de Bicaz, 
la Forêt de Letea - Dobroudja) font de la Roumanie un pays unique en Europe. 

Tout en descendant, les crêtes des montagnes deviennent des collines ensoleillées 
et de vastes plaines. En regardant la carte de la Roumanie, on se rend compte 
que mon pays a la forme d’un beau bouquet de fleurs. 
Le Danube, long ruban, avant de rencontrer la Mer Noire, défait ses bras en 
donnant naissance à une vraie merveille : le delta du Danube, jumelé avec 
le Parc de Marquenterre en Picardie, est la réserve naturelle d’animaux et 
d’oiseaux, la plus riche de toute l’Europe.

Nos ancêtres ont vécu sur ces terres au fil des siècles, nous léguant des richesses 
spirituelles et matérielles incontestables. 
C’est grâce à eux que nous avons appris à aimer, de tout notre cœur, la Roumanie, 
le pays du ”dor”, le pays du ”martisor” (un symbole de l’arrivée du printemps), 
le pays des chants et des danses populaires (”Călușarii”, ”Ciuleandra”, ”hora”) 
dont les mouvements expriment 
la joie de vivre de nos paysans, 
leur respect envers les traditions si 
chères à nous, les Roumains. 

La sensibilité, la profondeur de l’âme roumaine se laissent découvrir en écoutant les 
”Rhapsodies” de George Enescu, la ”Balade” de Ciprian Porumbescu, les chants 
de Maria Tănase ou en admirant les fameuses sculptures de Constantin Brâncuși et 
la construction des monastères, surtout ceux de Moldavie - Sucevița, Moldovița, 
Putna, Agapia, etc.  

 Roumanie, mon beau et cher pays par Dumitra Rodica Bruma..

 L’Athénée Roumain-1888 par A. Galleron (Français). 
Lieu emblématique de la capitale, où une fresque géante 

présente les scènes de notre passé historique.

 Rocher spectaculaire, le Sphinx des monts Bucegi.

Des pélicans, symbole naturel du delta du danube. 

Căluşarii, une explosion d’enthousiasme et de vivacité. 

Le monastère de Voroneţ, (15e S.) dont la fresque extérieure est 
peinte de ”bleu de Voroneţ ”, couleur unique au monde.



 Roumanie, mon beau et cher pays par Dumitra Rodica Bruma..
à Târgu Jiu - ”Le Complexe de Brâncuși”, sculpteur roumain (naturalisé français), l’un des plus influents du début du 20 e siècle.

Si quelqu’un se met à examiner attentivement notre trésor ethnographique, il peut observer sa nette supériorité par rapport aux 
manifestations similaires d’autres peuples.

La variation du costume populaire d’une région 
à l’autre, la finesse des poèmes tissés sur la 
toile de lin de nos fameuses blouses roumaines 
appelées ”ie”, la tonalité des couleurs et les 
motifs brodés sur les costumes populaires 
constituent une véritable symphonie visuelle.
 

Les visiteurs admirent toujours la forme et le sens des proportions des portes sculptées en bois de 
Maramureș et de Gorj, la célèbre poterie de Horezu (inscrite au patrimoine immatériel de l’UNESCO) , les motifs dessinés sur les 
couvertures de Moldavie et d’Olténie, l’architecture des maisons de la Dobroudja, ma région natale et la décoration des puits de 
Luncavița, le village où je suis née. 

 

La joie d’échanger quelques paroles avec le voyageur, la simplicité et la sincérité 
des gens et la fierté avec laquelle nos paysans portent leurs costumes populaires 
émanent de l’Éternité pure.

Pour conclure, une strophe de la poésie ”Ce que je te souhaite, douce Roumanie”, 
de notre grand poète national, Mihai Eminescu (1850-1889), le dernier romantique 
de l’Europe :

La blouse roumaine, entre tradition et modernité.

La Colonne sans fin. La Porte du baiser.  la Table du silence.

La blouse roumaine - H. Matisse - 1940 - Centre Pompidou
Les broderies décoratives constituent le véritable sujet du 

peintre qui portait un grand intérêt aux tissus de toutes sortes.

Danse ancestrale spécifique à Luncavița qui symbolise la 
protection de l’endroit contre les mauvais esprits.

Le puits de Balmuș rénové grâce aux autorités de mon village.Une  assiette en céramique de Horezu.

“Ce que je te souhaite, douce Roumanie, 
Pays de gloire, pays langoureux ?
Bras nerveux contre les pays belliqueux
Grand fut ton passé, que grand soit ton avenir !
Vin en ébullition, moussant dans nos verres,
Si ainsi tes enfants fiers te chérissent ;
Car le rocher reste, quand la vague se meurt, 
Douce Roumanie, voilà ce que je te souhaite !”

Photo de fond  : 

Vue panoramique des Carpathes depuis le pic Toaca.



LE FILAGE
Le filage et le tissage sont pratiqués depuis si longtemps qu’il est difficile d’en dater exactement l’apparition.
J’imagine toutefois qu’à une époque très reculée de l’histoire de l’humanité l’on apprit à tordre ensemble des fibres végétales pour en 
faire des ficelles et des cordes. 
Puis, quelqu’un découvrit comment transformer les fils en tissu...
Il reste peu d’exemples de tissus très anciens, il faut remonter le temps pour trouver l’époque où, dans les pays industrialisés, le filage 
était une tâche ménagère courante, qui semble toutefois connaître un regain de popularité dans toute l’Europe et en Amérique du Nord.

UNE INDUSTRIE ARTISANALE
Pour la fileuse, il est plus agréable de travailler à la maison que d’affronter l’atmosphère infernale et le bruit assourdissant dune filature ! 
Il est facile de comprendre pourquoi le filage à la maison a disparu si rapidement et si radicalement à l’avènement des filatures. Ce travail, 
exécuté artisanalement, était très lent. Il fallait 12 fileuses pour alimenter un tisserand et elles auraient eu du mal à suivre pour peu qu’il soit 
particulièrement rapide. 

Cela, Gandhi l’avait fort bien vu quand il avait voulu libérer l’Inde de l’industrie. 
Les tisserands villageois travaillaient assez vite pour que le pays puisse se passer des usines 
de tissage, mais le filage posait un problème. Gandhi exhorta donc tous les Indiens à filer et 
inventa même une petite machine portative que les gens pouvaient emporter dans le train ou 
au bureau.
Des membres du parlement de New Delhi filaient en assistant aux débats. Nos assemblées 
occidentales seraient peut-être plus sages et attentives à leurs devoirs si elles en faisaient 
autant.

LA PRÉPARATION DE LA LAINE
Elle peut être filée juste après la tonte et du très bon fil obtenu sans qu’elle ne soit cardée avant. 
Pour avoir un fil fin, il faut déchiqueter la toison, la mêler pour en faire une masse uniforme, la 
débarrasser de son suint et de sa crasse et l’enduire de matière grasse : graisse d’oie (la meilleure), 
beurre, huile végétale ou pétrole (la pire). Après quoi, il faut la carder. 
On prend une poignée de laine brute qu’on place entre deux cardes à main dont une face est 
couverte de fines pointes recourbées. Les crochets de l’une opposés à ceux de l’autre, on fait aller et 
venir les deux de manière que la laine soit peignée et ses fibres dispersées.
Puis, on rassemble la laine sur une seule carde et on recommence l’opération jusqu’à une demi-douzaine 
de fois avant qu’elle ne soit parfaitement cardée. 
Puis on ôte la laine démêlée des cardes et on la roule en un long cylindre duveteux, prêt à être filé.

LA PRÉPARATION DU LIN
Sa préparation pour le filage demande plus de travail et de compétence que celle de la laine. 
Lors de la récolte, le lin n’est pas coupé, mais arraché, afin de conserver l’intégrité des fibres. Les pieds sont rassemblés en bottes, en 
prenant soin de ne pas les emmêler. 
La tige de lin est comme le tronc d’un arbre. Au centre, la chènevotte, et soudée autour, l’écorce où 
se trouvent les fibres recherchées.
L’opération suivante, le ”rouissage”, consiste à laisser décomposer les tiges juste ce qu’il faut. Sorties 
trop tôt, les fibres ne se détachent pas, sorties trop tard, elles sont pourries et inutilisables. Ensuite, 
le lin est étalé au soleil pour le faire sécher et engrangé une fois sec.

En octobre, débute le ”teillage”. On commence par briser la chènevotte avec une braie ; la partie 
mobile est formée d’un double tenon, la partie fixe, d’une double mortaise. On répète les coups, en 
tirant doucement, de façon à déplacer le lin sous les lames et hacher la chènevotte. 
Il faut ensuite battre les tiges avec une ”écouche” pour les casser.
Vient ensuite le peignage sur des peignes aux dents de plus en plus fines et serrées pour enlever les fibres trop courtes qui forment  
”l’étoupe”. 

Si l’on veut obtenir un fil d’une grande finesse, on réalise un dernier peignage, à l’aide d’un racloir 
qui va permettre  de subdiviser, encore un peu plus les fibres. L’opération est longue et délicate. 
Si le geste n’est pas juste, les fibres s’emmêlent. Et plus elles sont fines, plus elles s’emmêlent 
facilement.

La filasse obtenue est tressée. La tresse a l’avantage de permettre la manipulation et le stockage de 
la filasse, sans que celle-ci ne se ré-emmêle. 
La taille de ces tresses correspond à la quantité de fibres que la fileuse met en place sur la 
quenouille.

Traditions et  arts d’autrefois à la maison - Le filage, 



LE FILAGE DE LA LAINE
La méthode de filage la plus simple consiste à employer un fuseau. 
On accroche la laine brute à la pointe du fuseau et, en faisant tourner celui-ci, on 
tord les fibres ensemble pour former un fil continu. 
L’extrémité la plus lourde du fuseau agit comme un volant d’inertie. 

La vieille méthode consistant à filer la 
laine en marchant, avec une quenouille 
et un fuseau, a presque disparu, sauf 
dans des régions rurales reculées (au 
Pérou ou dans les Balkans, on peut voir 
encore des femmes filer en marchant.) 
et l’usage du rouet est devenu universel. 

LE FILAGE DU LIN
La technique est similaire à celle consistant à filer la laine. On retrouve les 2 qualités de produits, directement liées à la qualité de la matière 
première. La filasse (fibres longues) donne le premier choix et l’étoupe de peignage (fibres courtes) donne un fil beaucoup plus grossier. 
Le moyen-âge ne connaît qu’un seul mode de filage : le fuseau et la quenouille. La fin des premières fibres chevauchant le début des fibres 
suivantes, le fil s’allonge indéfiniment. Plus les fibres sont longues et fines, plus le fil peut être fin, tout en gardant de la solidité.

Un nouvel outil voit le jour. Il s’agit de la roue à filer, ou roue de St André. 
C’est l’ancêtre du rouet, tout en étant la continuité du fuseau. L’effet de toupie est remplacé par la 
rotation de la roue actionnée à la main. La fileuse ne dispose toujours que d’une seule main pour 
réguler la quantité de fibres à torsader. 
Si la production s’accélère avec ce nouvel outil, la qualité du fil obtenu est jugée médiocre. On va 
même jusqu’à interdire son utilisation pour la production du fil de chaîne.
L’emploi de la roue à filer est encore bien plus marginal dans la production du fil de lin. 
En effet, le lin, considéré comme moins riche que la laine, reste produit par les plus pauvres. 
La roue à filer, et plus tard le rouet, sont encore en minorité chez les fileurs de lin, du temps de 
Napoléon. 

LE ROUET
Un beau jour, on réalisa que le fuseau et la roue pouvaient  tourner en les reliant par une courroie.

       Un des premiers rouets fut le modèle à grande roue, appelé parfois ”la roue qui marche”. 
   Il consistait en une roue en bois à jante plate, faisant tourner un fuseau grâce à une courroie en fil de coton ou 

de lin très serré.
La roue était montée sur un support planté dans une tablette, face à un autre montant dans lequel était 
découpée une fente logeant la poulie supportant le fuseau. 
Certains rouets comportaient un plateau d’approvisionnement, qui contenait les fibres attendant d’être filées.

Avec l’invention du fuseau à volant en U, il fut possible de filer et 
d’embobiner le fil en une seule opération. 

 La bobine et le volant tournaient à des vitesses différentes, les 
fibres filées étaient enroulées sur la première. 

  À mesure qu’elle se chargeait de fil, sa vitesse de rotation variait et pour 
obtenir un fil régulier, il fallait soit ajuster la tension de la courroie, soit 
freiner la vitesse de la bobine ou du volant.

Au 17e S., on inventa la pédale, critiquée par certains ”car les fileuses risquaient d’appuyer à un 
rythme contraire aux nécessités du filage.”

Les fileuses firent toutefois bon accueil à cette nouveauté leur 
laissant les deux mains libres pour guider le fil.

Au sortir du rouet, le fil était mesuré puis mis en écheveaux. 
Cette tache fastidieuse consistait à enrouler le fil maintes et maintes fois autour des bras d’un dévidoir. Certains 
étaient pourvus d’une roue dentée qui actionnait un cliquet, tous les 5 ou 10 tours quand d’autres étaient 
munis d’un cadran indiquant le nombre de tours effectués.

Sources : tinctoriales.com/filer-comme-au-temps-jadis - compagnons-duellistes.fr - fairefildetouspoils.over-blog.com



LES RÉGIONSLES RÉGIONS
L’ISÈRE par Guy Chabeaudy.

Rencontre à Annecy.

À Annecy, l’équipe des Petites mains, qui complète efficacement l’action des tricoteuses
grenobloises rencontrée la dernière fois à l’automne 2021, a beaucoup de réalisations 
à donner et commence à manquer de laine.

C’est pourquoi le 2 juin, les tricoteuses de Grenoble, Évelyne Slifirski, accompagnée 
d’Henriette et d’Évelyne Gallois prennent la route pour les rencontrer. 
Après un accueil chaleureux, se déroule une belle rencontre.

D’autre part, un grand bravo à Suzanne, âgée de 
90 ans, qui a rejoint les ”petites mains”. 
Elle tricote à son domicile des chaussons dont les 
Restos Bébés du Cœur ont grand besoin.

Conclusion :

Une rencontre fructueuse entre les deux équipes au 
profit des participantes et des mamans grenobloises 
dans le besoin. À quand la prochaine ?

de gauche à droite : Henriette (Grenoble), Odile, Pierrette, 
Évelyne (Grenoble), Jeannine, Yvette, Anna, Nadine, 

Bernadette 2, Évelyne Gallois (Grenoble)

LE LOIR-ET-CHER par Josette Nay.

Et voilà, les vacances arrivent ! 

Nous allons jouer les écoliers et fermer notre siège pendant deux mois.
Après avoir très bien travaillé, cette période de récupération va permettre à tous de se 
détendre, en donnant plus de place à sa vie privée.
Nous allons nous reposer sans remords, nos bacs sont remplis à ras bords, prêts pour 
la distribution.

Quand on est tricoteuse on y est 
toujours, c’est avec beaucoup de 
plaisir que toutes ces bénévoles 
repartent avec des laines assorties, 

car il y a toujours un moment dans la journée, où les mains réclament leur dû.
A la rentrée, c’est une moisson de lainages et de papotages qui serviront à combler 
une nouvelle saison où nos fidèles associations s’empresseront de se partager, pour le 
plus grand bonheur des plus démunis.

LE HAUT-RHIN par Marie-Noëlle Hovan.

Rencontre des tricoteuses de Biesheim.

Quel bonheur de pouvoir se retrouver pour partager un bon moment ensemble !
Brigitte, qui nous accueille, nous avait concocté des charlottes fraise et framboise 
délicieuses.
Une montagne de tricots … en prévision des frimas qui ne sont pas à l’ordre du jour 
alors que la canicule nous anéantit…

Le matin, je récoltais 48 couvertures pour bébés et 18 ensembles 3 pièces chez Marie 
José à Horbourg Whir.

Les nouveaux modèles de doudous.

En plein rangement, Claudie, Colette, Françoise et Odile.

Une partie du groupe de Biesheim :
de g. à d.: Andrée, Irène, Denise, Elisabeth et Marie-Louise. 



LE BAS-RHIN par Andrée Steinmetz.

Une fois n’est pas coutume, nous voulons mettre à l’honneur Michèle d’Ingwiller. 
Elle ne tricote pas, mais est une sympathisante d’A.S.F., grâce à son amie Suzanne, membre de l’association. 
Plusieurs fois, déjà, elle nous a offert des pelotes de laine, et quand elle a appris qu’un magasin de tissus 
de sa ville allait fermer, elle a pensé à nous. 
C’est accompagnée de Suzanne que Michèle a choisi un joli assortiment de couleurs. 
Lors de la réunion de juin, Andrée a distribué ce don aux tricoteuses ravies d’un tel cadeau. 
Elles remercient de tout cœur Michèle pour ce grand geste de générosité.

La quinzaine du Commerce équitable à Saverne
Nos bénévoles y ont participé en exposant leurs tricots le dimanche 22 mai. 

Une vingtaine d’exposants étaient présents pour parler de leurs actions et sensibiliser le public à une 
consommation plus responsable, notamment : 
- une conserverie en bocaux, spécialisée dans la transformation des fruits des vergers à l’abandon, 
- une association qui vend des produits issus de l’agriculture biologique du sud de l’Espagne : agrumes, 
fruits secs et huile d’olive, 
- l’association Artisans du Monde qui milite pour une rémunération plus juste des producteurs de 
café, thé, chocolat…
- un fabricant de savon a expliqué comment faire son savon soi-même.

Plusieurs exposants de textile éthique ou de seconde main ont prêté quelques pièces pour un défilé 
de mode fait par un groupe d’adolescents : 
- l’ONG Les Enfants du Mékong qui œuvre pour le développement durable du Sud-est asiatique et 
le parrainage scolaire d’enfants de Birmanie, Cambodge, Laos, Vietnam, Philippines et Thaïlande, 
- l’association du Sapin au Baobab qui développe l’éducation, la santé et les échanges entre la 
France et le Sénégal. 

Au programme durant ces 2 semaines une conférence sur ”l’eau, une ressource précieuse, source de 
conflit” , un café-conférence : durabilité agraire et jardins à l’école et un film-débat  : ”Même la pluie”.De gauche à droite : Dominique, Christiane, 

Andrée, Marie-Rose, Renée.

AMIS SANS FRONTIÈRES HERBRETAIS par Nadine Pradels.

Rien que deux événements en date du 14 juin !
Le matin à notre local au pôle solidarité, visite 
d’une classe de l’école Saint-Joseph. 
Les élèves de 9 ans ont été très sensibles aux 
objectifs d’ASF et se sont extasiés devant le savoir 
faire et le dynamisme des ”mamies tricoteuses” ! 
Un regard plus appuyé sur les doudous !

L’après-midi, pique-nique sur le site du lac de la 
Tricherie en l’honneur de la journée mondiale du 
tricot. 

Il faisait bon sous les arbres. Une belle journée récréative et gourmande, et productive !

Félicitations et immense merci à nos 2 bénévoles spécialisées dans le” montage” toujours impeccable 
des couvertures. Celle-ci est particulièrement belle !
Quelque soit la taille, la forme, etc...elles ont des astuces, du savoir-faire ET surtout beaucoup de 
patience pour assembler ces petits ” bouts de laines bariolées ”.

Pour info : certains de ces beaux carrés ont été déposés à notre porte sans même un petit mot !
Dommage ! Nous aimerions faire connaissance... Merci à ces personnes inconnues !



LE PUY-DE-DÔME par Josette Alvin.

Avant les vacances !

Le mercredi 22 juin, il était prévu des orages sur le Puy-de-Dôme, mais nous avions 
aussi programmé notre dernière rencontre de la saison !
Alors, malgré les vilains nuages et un soleil de plomb, nous avons eu le plaisir de nous 
retrouver à Entraigues. La jolie salle que met à notre disposition la municipalité était 
fraîche, quant à l’accueil d’Olivia, la secrétaire de Mairie, toujours aussi souriant !

Dans un joyeux brouhaha, les tricots ont été déballés, Josette (la déléguée) a donné 
des nouvelles, l’assemblée générale de Villeneuve, la dernière distribution de paquets 
cadeau et bien sûr, les ”futurs besoins.” 

Comme toutes les délégations, nous ne tricotons pas ”à la commande”, mais les relations qui existent avec nos partenaires nous permettent 
de cibler les besoins dans notre région ; c’est ainsi que cette année, nous prévoyons : les moufles pour enfants, les bonnets et les snoods 
pour les petits écoliers qui ne peuvent utiliser les écharpes. Il y aura aussi des chaussons d’intérieur, la température des logements va 
peut-être baisser alors pourquoi ne pas anticiper ? 
Chacune a plus ou moins une spécialité : les brassières, les chaussons, les paletots, les ensembles, les écharpes adultes, etc.

Jacqueline a une machine à tricoter et il nous a été demandé des petits ensemble en coton. C’est un matériau que nous utilisons peu, 
mais, le système débrouille s’est mis en place et voici le résultat en photos !

Josette a également remercié les tricoteuses pour leur don pour l’Ukraine. 
Sur la ”cagnotte de la délégation” elles ont souhaité effectuer un don à ASF national. Des pelotes de laine en moins, mais ”cela n’est 
pas grave, on se débrouillera” !

Pour terminer cet après-midi, il y avait, vous vous en doutez, un goûter et des gâteaux ! 
Chacune a fait une provision de laine pour l’été, ”s’il fait chaud, je vais moins tricoter, mais s’il y a un besoin urgent, il faut le dire” Oui, 
toujours la solidarité !

Si nous nous tricotons, merci à André et François qui portent les cartons, rangent les tables. Avec le sourire ils économisent nos dos !
Bel été à tous et à la rentrée prochaine ! N’oubliez pas, prenez soin de vous !

Quelques-unes de nos tricoteuses.

ASF PARIS-ÎLE DE FRANCE par Pascale Barczak.

Avec  l’arrivée des beaux jours, voilà  revenu  le temps des brocantes et vide-greniers. Amis Sans 
Frontières a été bien représentée sur les différentes manifestations durant ce mois de juin.

Le 4 juin, participation aux Puces des Couturières de Montreuil avec Monique, Corinne, Nicole et 
moi-même présentes sur le stand. Une journée très agréable et acheteurs au rendez-vous malgré une 
météo capricieuse.
Puis, le 11 nous avons tenu un stand à la brocante de Saint-Blaise. Véronique, Monique, Corinne et 
Claudette étaient présentes sous un magnifique soleil.
Ce même jour et le lendemain 12, Nicole, Roselyne et Corinne ont tenu le stand de la Fête des Jeux 
organisé par Robin des Jeux. Un joli moment de partage et d’échange sous une météo clémente.

Et pour conclure, n’oublions pas de remercier Élisabeth et Thierry de nous avoir véhiculés.
Un très bel été à tous et toutes et nous vous donnons rendez-vous à la rentrée.

Elisabeth et Thierry, 
nos chauffeurs !

Claudette, Roberte et Monique à la Brocante de Saint Blaise.

Roselyne et Nicole à la Fête des Jeux.

Monique et Corinne aux Puces des Couturières à Montreuil.



LES BRÈVES DU NORD par Maryse Degallaix.

Le mois de juin fut le mois des surprises.
La 1ère : notre assemblée générale. 

La commune a un pôle associatif, une salle de réunion est attribuée, quelle taille, quelle 
disposition ? Reprise en contact réel : y aura-t-il du monde ? 
Tout s’est bien passé, des absents bien sûr, mais des présents actifs ! 
Notre présidente Françoise Huser s’est déplacée depuis Metz, M. le Maire a envoyé 
un aimable mot d’excuse, nos partenaires sont là. 

La solidarité est vivante.

La 2e nous saisit au retour de l’AG. 
Nous serons, à partir de demain, famille hébergeuse pour une réfugiée ukrainienne. 
Maria est donc parmi nous et m’accompagne dans toutes les activités associatives.

Puis, par la poste, la 3e surprise nous attend ! 
Un gros colis contenant de beaux tricots-machine. Un envoi 
de Christiane, une ancienne du Nord qui l’a quitté il y a 
...  longtemps et n’oublie pas ni ses compétences ni notre 
existence.

Décidément, cela n’arrête pas ! 4e surprise de taille !
C’est Coralie, animatrice d’une toute nouvelle ” 
Résidence Séniors  ” qui nous annonce le cadeau de la 
production de ses résidentes. 
Un rendez-vous est pris pour faire connaître l’association et 
réceptionner les confections.
Magnifique rencontre avec ces dames, toutes jolies, souriantes, 
contentes de vivre dans ce beau cadre, avec des animations dans bien des domaines, 
du corporel au mental en passant par les créations manuelles et partant de là, avec 
la solidarité.
Bienvenue à cette belle initiative et GRAND MERCI à Coralie et à toutes les dames 
pour leur générosité. C’est avec plaisir que nous nous reverrons !

Quand vous apprendrez que Coralie vient de Moselle et qu’elle y avait entendu parler d’Amis Sans Frontières, vous serez comme moi 
encore plus abasourdi !

Enfin, depuis le temps que nous en rêvions, nous reprenons nos partenariats avec le quartier du centre social de Lille pour donner des 
layettes. 
Et encore, un nouveau partenariat se met en place avec la même structure, mais à Armentières. 
Là, ce sera non seulement une possibilité de donner des tricots, mais aussi des livres ; je suis enthousiasmée ! 
À suivre...

Notre public à l’écoute de Françoise Huser.

Le groupe de Lomme entourant Maria.
(Assise, 2e à partir de la gauche.)

Les tricoteuses de la  résidence le Moulin de Lesquin.

Christine, Narjis et Chama.Au centre social Salengro à Armentières.
 Maryse et Maria chez Monsieur Madan, directeur, et son 

équipe.



LA MEURTHE-ET-MOSELLE par Michel Colin.

À l’invitation de Valérie, sage-femme, Lysiane et Maryfrance sont retournées à la 
maternité de Nancy, avec quelques échantillons, afin de faire le point sur les dimensions 
optimales des brassières, couvertures et autres pièces de tricot dont elles ont besoin.

Un excellent moment de convivialité partagé avec des 
tricoteuses de Blamont qui avaient joint les confections de leur groupe, lors d’un après-
midi de fête organisée par les tricoteuses de Chenevières. 
Comme vous pouvez le voir, nous ne sommes pas reparties les mains vides.

Autre brève :
Les goûters ont ”enfin” repris le mercredi et nous en avons profité pour fêter les 
anniversaires de juin et ceux en retard...

LA MANCHE par Jocelyne Romain.

Quelques nouvelles, brèves, de notre délégation.
Le 18 mai, réunion mensuelle des tricoteuses, nous n’étions pas nombreuses, mais il y avait beaucoup 
d’ouvrages prêts à faire le bonheur de mamans en quête d’aide. 
Le 2 juin, nous avons donc décidé de porter nos différentes collectes à la Croix-Rouge et au Secours 
Catholique, où nous avons été reçues avec le sourire, car elles ont de grosses demandes. Ce qui ne 
manque pas de nous encourager à continuer. 

et par Nicole Péris.

Un grand merci Amandine.
Dans La Sphère de mars 2022, je vous faisais part de mon désarroi. En effet, les ”Tricoteuses Sans 
Frontières” de Saint-Hilaire-du-Harcouët cessaient leur  activité. Or, à chaque fois que nous leur 
portions des tricots, elles nous donnaient plusieurs paquets de laine neuve.

Quelque temps plus tard, je recevais un appel téléphonique d’une personne à laquelle vous aviez 
donné mes coordonnées. 
Avec un léger accent anglais, très agréable, elle me proposait de la laine neuve. 
Sa belle-mère avait tenu un magasin et n’avait pu liquider son stock au moment de sa retraite. 

Dès qu’elle l’a pu, elle m’a appelée pour fixer une date de livraison : le 30 avril. 
Le jour dit, Anna Glover m’apporta le stock de laine présenté par Internet.

Retraitée, après avoir exercé le métier d’infirmière, Anna Glover vit en France depuis vingt ans. Elle 
voulait ”vivre en France”, ”à la française”, ”avec des français”. 
Ses enfants sont devenus bilingues en l’espace de deux mois.  
Elle habite Le Teilleul, au sud de Mortain, dans la Manche. Avec son mari, elle élève des vaches 
bretonnes ”pie noir” dont elle est très fière et qu’elle nous montre sur son smartphone. Dans une 
prairie verdoyante, la ”grand’mère, la mère et la fille” ”broutent gentiment”(expression normande).

Après avoir discuté de choses et d’autres, Anna a repris la route pour Le Teilleul. Auparavant, mon 
mari, Joël, avait fait une photo souvenir, avec le muguet du jardin et des chocolats pour la belle-mère 
d’Anna.
Amis Sans Frontières nous  a  permis, ce jour-là, de faire la connaissance d’une  personne 
très sympathique et très attachante. 
Grâce à elle, les tricoteuses vont repartir le cœur à l’ouvrage !

Au Secours catholique, 2 Jocelyne !

Valérie, Maryfrance et 2 auxiliaires de puériculture.

Nicole et Anna Glover.



LE LOT-ET-GARONNE par Amandine Saïdi.

Un nouveau départ pour l’action bibliothèque.
L’action ”Bibliothèque et Francophonie” reprend forme dans le Lot-et-Garonne. 
Nous recevons beaucoup de livres, notamment de l’Association Sans Frontières Daoudi 
Nisrine, (qui nous en a envoyé 1 palette) et des Boîtes Solidaires. Cette ”récolte” nous 
permettra de mettre en place de nouveaux projets.
Des bénévoles viennent en renfort nous aider, principalement Laurette, qui gère 
rangement, tri et organisation de ces dons en compagnie d’Auréa notre jeune stagiaire.

Un grand merci aux donateurs et bénévoles pour leur soutien. Une porte vient d’être 
poussée vers de nouvelles aventures, nous volons vers de beaux projets !

Don pour les enfants malades. 
L’association ”Lapelotekiri  Accrocautricot”  est rentrée en contact avec nous via 
Facebook pour faire don de vêtements de bébé. Merci à elle !
En échange, nous avons offert des petits jeux pour les enfants malades dans les 
hôpitaux. Petit clin d’œil à nos Boîtes Solidaires pour une partie de la récolte des jeux !

Un don inattendu... 

A Castelmoron-sur-Lot, l’association ”Fées autour de la 
table” a cessé ses activités. 

Les tricoteuses œuvraient pour notre association en nous offrant de nombreux tricots. 
La personne qui a clôturé les comptes de l’association, voyant l’investissement de ces dames pour Amis Sans
 Frontières a pris la décision de nous offrir le solde du compte, soit la somme de 1 275,67 €.

Laurette et Auréa en plein tri.

ASF ISLE-EN-LIMOUSIN par Jeanine Guillout.

Une visite longtemps retardée à l’EHPAD de Châlus.

Le ”Nid” est un EHPAD à l’accueil particulièrement chaleureux, attentif aux résidents 
tout comme aux visiteurs et ”douillet” comme un nid.

L’établissement est situé sur la place du 
Chabetaire, face à la célèbre tour de 
Chalus-Chabrol, implantée au cœur de la 
cité et connue grâce à Richard Cœur de 
Lion, roi d’Angleterre. 

C’est de cette tour, qu’est partie la flèche 
qui le blessa mortellement en 1199.

Pour ceux qui l’ignorent, le chabretaire est un joueur de chabrette... et la chabrette est une cornemuse jouée 
en Limousin. C’est un instrument plus riche qu’une cornemuse populaire, avec un répertoire principalement 
constitué d’airs et de danses originaires du Limousin.

C’est donc par un après-midi particulièrement chaud que les ASF ont 
retrouvé les tricoteuses de l’EHPAD, toujours très contentes de faire 
admirer leurs ouvrages. 
L’une d’elles réalise de très belles brassières, pas pour nous, quel 
dommage !  Mais pour une maternité de Limoges.

Les autres réalisent surtout des 
écharpes. 
Toutes sont heureuses de connaître le 
devenir de leur travail. 

Elles nous rappellent les ”Sourires 
de Noël ” et le bonheur qu’elles 
ont pris à répondre aux enfants. 
Après quelques rafraîchissements 
bienvenus, on se sépare en se 
promettant  de se revoir bien vite.

Attention, les aiguilles vont chauffer !

”Au nid’’, quelques-une de nos tricoteuses.

La leçon  du jour : 
apprentissage d’un nouveau point.

Les belles écharpes d’Yvonne.



De la lecture : 
Histoire des tissus en France - Alexandra Fau
Du Moyen-âge à nos jours, du tissu d’apparat au tissu de labeur en passant par la tapisserie et les tentures d’intérieur, cette 
histoire des textiles est une excellente synthèse sur le sujet. Une riche iconographie, issue des grands musées spécialisés 
et des plus belles pinacothèques d’Europe, redonne vie aux étoffes. 
L’ouvrage décrit les propriétés des matériaux utilisés, les techniques et les productions de chaque région, ainsi que leurs 
usages dans la vie quotidienne.
Ed. Ouest France - Collection Histoire - 128 pages - ISBN-273736681X - 15,90 €  

”French tricot”- À la rencontre de la filière laine en France - Alice Hammer 
11 portraits de travailleurs passionnés - 10 modèles de pulls et accessoires à tricoter.
Combien de mains œuvrent pour fabriquer un écheveau à tricoter ? Il y a 100 ans on comptait en France plus de 1000 
filatures. Aujourd’hui où elles se comptent sur les doigts, tout un réseau de corps de métiers travaille à la transformation et à 
la revalorisation de cette ressource précieuse qu’est la laine.
L’auteur retrace dans ce livre les contours d’une filière française en pleine ”re”création, portée par des passionnés, éleveurs, 
artisans, entrepreneurs ou commerçants. Dans ces portraits authentiques s’expriment des convictions profondes qui mêlent 
conscience écologique, sens du collectif et amour d’un patrimoine historique à sauvegarder et tissent l’histoire d’une filière 
emblématique des mouvements de notre époque. 
Ed. Eyrolles - 160 pages - ISBN13 978-2-416-00021-8 - 22,90 €

De la poésie :

Faut qu’elle ”m’aille”

Je les croise, je les saute
Et hop ! Un jour sur la côte
Par devant et par derrière
à l’endroit et à l’envers
Souplement se laisse glisser
Avant de se faire ”jeté”
Elles montant dans les rangs
Je les compte jalousement
Les prenant avec doigté
Attention ! sans trop serrer !
Vous l’avez deviné ?
C’est ma manie, ma marotte ...
...  Je tricote !
                             (Poète anonyme)
 

Le coin des Tricoteuses.

Des trucs et astuces :
•Comment faire une pause en tricot ? 
Il est temps de vaquer à d’autres occupations ... Pour mettre en pause votre ouvrage, terminez toujours le rang en cours, vous évitez ainsi de 
retrouver le lendemain une maille toute distendue.
•Je compte attaquer un grand ouvrage, comment faire pour être à l’aise ? 
Préférez les aiguilles circulaires aux aiguilles droites, vous sentirez beaucoup moins le poids de votre tricot. Attention à bien choisir la 
longueur de votre câble. 
•Mon rang de montage est trop serré...
Un rang de montage trop serré rend quasiment impossible de tricoter le rang suivant. Si vous avez du mal à laisser du lest, montez vos 
premières mailles sur 2 aiguilles. Une fois le rang monté, retirez une des aiguilles par l’extrémité et commencez à tricoter normalement.
•Je n’ai pas assez de fil pour monter les mailles
L’autre détail qui énerve : monter les mailles et se rendre compte qu’il faut recommencer parce qu’il manque du fil. Difficile d’estimer la 
longueur nécessaire ! Pour éviter de s’y prendre à 10 fois ... compter 4 fois la largeur de la pièce tricotée.
•Comment dissimuler les fils lors du changement de pelote ?
Ne faites jamais de nœuds pour dissimuler les fils qui dépassent de votre tricot au début, à la fin et à chaque changement de pelote. Si 
votre tricot venait à rétrécir au lavage, le nœud craquerait ! A la place, il faut rentrer les fils à l’intérieur du tricot. 

Diagramme du point fantaisie pour le cardigan bébé de la page 2 :        	  

Répéter toujours les 6 rangs de l’encadré.
maille endroit sur l’endroit ou envers sur l’envers
maille envers sur l’endroit ou endroit sur l’envers
jeté
2 mailles ensemble à l’envers sur l’endroit du travail

Coup de coeur : 
envoyez-nous une photo d’un tricot que vous avez eu particulièrement 
plaisir à réaliser ! 

Voici une jolie veste à capuche et boutons de bois de Marie-Jo Léoka.



	 Infos canicule
Les bons gestes pour se protéger.	
•Empêchez la chaleur de rentrer : aérez 5 à 10 minutes au petit matin, puis fermez vos volets,  
    fenêtres et rideaux.
    Dès qu’il fait plus frais, à partir du coucher du soleil et pendant la nuit, aérez de nouveau 
    pour permettre à l’air frais de faire son entrée.
•Mouillez le sol de votre habitation avec de l’eau froide. Elle va s’évaporer et vous permettre
   de profiter d’un peu de fraîcheur au moindre courant d’air.
•Si votre sol ne peut pas recevoir d’eau placez des linges humides devant les fenêtres. 
    Cette technique rafraîchira l’atmosphère.
•Installez un équipement pour vous rafraîchir. Préférez un ventilateur ou un rafraîchisseur

   d’air, sa consommation est 20 fois moins élevée que celle d’un climatiseur. 
   Si vous utilisez un climatiseur, pas plus de 5°C de différence entre température intérieure et extérieure.
•En cuisine, chasser les sources de chaleur. Consommez des plats froids ou utilisez le micro-ondes plutôt que le four ou les plaques..
•Éteignez vos appareils électriques qui dégagent de la chaleur même en veille. En les coupant, vous diminuez la température de la
    pièce et vous faites baisser votre facture d’électricité, jusqu’à 10 % d’économies réalisées.
•Buvez de l’eau : une hydratation constante permet à votre corps de bien lutter contre la chaleur et les sensations de chaud. Il faut boire
    en moyenne 1,5 L. d’eau. En cas de fortes chaleurs, et d’effort important, il faut élargir l’hydratation à 2 L. d’eau, voire plus.”
•Prenez des nouvelles de vos proches et des personnes fragiles de votre entourage

	 Abonnement La Sphère
Parlez-en à vos amies qui souhaitent s’abonner !
Le crédit d’impôt pour un premier abonnement à un journal, à une publication périodique ou à un service de presse en ligne d’information 
politique et générale est reconduit jusqu’en 2023. 
Vous pouvez bénéficier de ce crédit d’impôt pour un abonnement à un titre de presse d’information politique et générale, papier ou 
numérique, si vous vous abonnez pour la première fois entre le 9 mai 2021 et le 31 décembre 2023, pour une durée minimale de 12 
mois.
Pour un premier abonnement souscrit entre le 1er janvier 2022 et le 31 décembre 
2023, le crédit d’impôt toujours égal à 30 % du montant des dépenses est accordé sous 
conditions de ressources.
Les publications d’information politique et générale concernées sont :
    •un journal (La Sphère !)
    •une publication de périodicité au maximum trimestrielle ;
    •un service de presse en ligne.
Pour en savoir plus : www.service-public.fr/particuliers/actualites/A14885

D’où viennent ces expressions ?
•Faire la Navette
Le métier à tisser comporte une série de fils verticaux constituant la chaîne. Le tissu est fabriqué par les allers-retours d’une navette 
(diminutif de nef, du latin navis), une pièce de bois creuse, pointue à ses deux extrémités et contenant une bobine de fil, la trame. 
Cette idée de mouvement est reprise dans l’expression ”faire la navette”, autrement dit faire des va-et-vient entre deux endroits, peut-être 
pour tisser des liens...
•Vivre aux crochets de quelqu’un
Le transport à dos d’homme a longtemps été très employé ; ainsi, les portefaix, des porteurs professionnels, empilaient sur une sorte de 
châssis, appelé ”crochets” du francique krok, toutes sortes de marchandises. 
Dès le 17e S., ”être aux crochets” développe en marge du sens propre ”être sur le dos” la signification métaphorique de faire supporter 
une charge morale, ou financière à une personne, d’être parfois une sorte de parasite, profiteur. 
•Dernier Cri
Autrefois, pour attirer le chaland et lui montrer les nouveaux produits, les vendeurs utilisaient différentes techniques. L’une d’entre elles 
consistait à interpeller les passants en criant et en faisant l’article ; on peut encore observer ce phénomène sur les marchés en plein air. 
”Dernier” équivaut ici à la nouveauté de la marchandise. 
Si cette expression, suggère la dernière mode en vigueur, toujours en instance d’être chassée par la suivante, dans une frénésie incessante 
qui peut faire peur, on observera avec curiosité que l’étymologie du mot ”cri” provient du verbe latin qui signifie ”appeler les citoyens 
au secours”...

Bon à savoir...

La plateforme téléphonique du public, Canicule info service au 0800 06 66 66, permet d’obtenir des conseils pour 
se protéger et protéger son entourage. 
Du lundi au samedi de 9h à 19h (appel gratuit depuis un poste fixe en France). 



Vacances, soleil, soirées en terrasses et barbecue du dimanche... On respire, on se détend et on cuisine de saison, d’autant que les 
aliments estivaux sont aussi bons que beaux… 
Les fruits et légumes du soleil, c’est maintenant et c’est la meilleure nouvelle du moment. 
Les recettes de saison comptent les brocolis à la sauce soja, l’omelette aux haricots verts, la tarte tatin betterave jaune et pommes. 
Des entrées riches en crudités, avant de passer à la tarte au chèvre, tomates et courgettes, ou au tartare de dorade fraises/passion. 
Pourquoi pas une soupe froide de tomates au céleri, une salade de quinoa pêche et mozzarella ou des tagliatelles d’asperges aux fèves 
avec leur vinaigrette ?
Reste à trouver le dessert parfait pour conclure un repas d’été, et le cheese-cake au cottage cheese et citron vert est le champion des 
recettes sucrées… Pour qui ne préfère pas un milkshake au melon ou une tarte de pastèque à la menthe et aux myrtilles.
N’oubliez pas ! Au mois de juillet, on cuisine des confitures de prunes, pêches et nectarines pour tenir le reste de l’année.

Nos recettes.

TARTE TATIN BETTERAVE JAUNE ET POMME. 
IL VOUS FAUT :
•1 betterave jaune•1 pomme Pink Lady •1 gros oignon doux •1 pâte feuilletée 
•1jaune d’œuf •5 ml. de vinaigre•30 g. de beurre •zeste d’orange •jus de citron
•sel et poivre•thym

COMMENT FAIRE ?
1 - Laver la betterave en brossant énergiquement. Laver la pomme et l’essuyer.
2 - Éplucher et émincer l’oignon. Dans une poêle, mettre 10 g. de beurre et faire cuire à feu doux
      30 mn. en remuant. En fin de cuisson, arroser avec 5 cl. de vinaigre, laisser réduire totalement. 
3 - Découper à la mandoline la betterave et la pomme (0,7 mm.) Arroser les tranches de pommes de jus de citron. Dans un saladier, enduire 
      les tranches de beurre fondu, sel, poivre, les enrober délicatement.
4 - Dans un plat (ø16) déposer les tranches de betteraves et de pommes en les intercalant. Placer sur le dessus un disque de papier 
      sulfurisé, le maintenir à l’aide d’un disque en métal posé dessus. Enfourner TH 185°C pendant 15 minutes.
5 - Découper un disque de pâte ø 21 cm. Poser un cercle à dresser (ø17), en appuyant légèrement, afin de faire une empreinte. Ainsi, 
      le bord extérieur de la pâte va gonfler. Mettre au centre la confiture d’oignon, badigeonner le tour de pâte feuilletée avec un jaune d’œuf
     battu, saupoudrer de zestes d’orange et de thym.
6 - Déposer la rosace de betterave/pomme précuite sur le confit d’oignon, enfournez recouvert de papier sulfurisé, pendant 20 min. 

TARTARE DE DORADE, FRAISES PASSION.
IL VOUS FAUT :
•250 g. de fraises•1 dorade levée en filets•0,5 cl. de citron vert•2 fruits de la passion
•des baies roses•5 brins de ciboulette•1 c. à s. d’huile d’olive•0,5 c. à c. de sucre•sel et poivre

COMMENT FAIRE ?
1 - Préparez la sauce : rincez, équeutez et coupez les fraises en quatre. Coupez les fruits de la
      passion en deux et passez la chair au chinois, afin de ne garder que le jus.
2 - Dans une casserole, faites chauffer à feu doux le sucre, le jus de passion et 150 g. de fraises 
      coupées pendant 5 à 10 min. Repassez le tout au chinois et laissez refroidir. 
      Une fois refroidi, fouettez ce jus en ajoutant l’huile d’olive en filet. 

					          Salez, poivrez puis réservez.
3 - Coupez les filets de dorade en petits cubes. Ciselez la ciboulette, coupez le citron vert en petits quartiers. Mélangez et ajoutez les baies roses 
écrasées et 2 c. à s. de sauce, puis réservez au frais.
4 - Disposez au milieu de chaque assiette un peu de sauce passion/fraise. Posez au centre des emporte-pièces et remplissez-les aux 3/4 de 
tartare de dorade. Déposez par-dessus les fraises restantes puis ôtez les cercles. Pour terminer, ajoutez un brin de ciboulette.

CHEESE-CAKE AU COTTAGE CHEESE ET CITRON VERT.
IL VOUS FAUT : 
•1 citron vert•2 c. à s. de pistaches•250 g. de cottage cheese • 2 boutons de roses séchés 
•150g. de biscuits Spéculoos • 75 g. de beurre mou • 100 g. de sucre en poudre
• 25 cl. de crème fraîche liquide•4 feuilles de gélatine.

COMMENT FAIRE ?
1 - Faites ramollir les feuilles de gélatine dans un verre d’eau froide. Écrasez les biscuits et  mélangez
      les au beurre mou. Étalez cette préparation dans le fond d’un moule à fond amovible.
2 - Râpez les zestes du citron et exprimez son jus. Mélangez au mixer le cottage cheese avec le sucre,
      le jus et la moitié des zestes du citron. Montez la crème en chantilly.
3 - Essorez la gélatine, puis faites-la fondre avec une cuillerée d’eau dans une petite casserole. Ajoutez-la à la préparation au fromage. 
      Remuez bien, puis incorporez la chantilly délicatement. Versez le tout dans le moule et laissez prendre au frais au moins 6 h.
4 - Concassez les pistaches grossièrement. Parsemez-les sur la surface du gâteau, ajoutez les zestes de citron restant et les boutons de roses.



Nos jeux :                                               Solutions dans notre prochain numéro.

MOTS CODÉS		                                                         

Solutions des jeux de La Sphère n° 397
MOTS CROISÉS
HORIZONTALEMENT : 
•1- CLASSEUR• 2 - LAROUSSE• 3 - EMBUSQUE • 4 - VAUD-URL • 5 - SERIEL • 6 - SITUE • 7 - MERISE  • 8 - EMS-TEVA• 9 - CO-SE-AR 
• 10 - ALTERE •11 - REALESEE •12 - TETS-TUE
VERTICALEMENT :
•A- CLEVES• B - LAMA-IMOLEE• C - ARBUSTES-TAT • D - SOUDEUR-SELS • E - SUS-REITERE• F - ESQUISSE-EST•G - USURE-EVA-EU 
•H -REELLE-ARMEE

ENIGMES : 
Qu’est-ce qui rassemble Paris, Virginie et l’ours blanc ? Paris est métropole, Virginie aimait trop Paul, l’ours blanc est maître au pôle...
Qu’est ce qui est plus grand que la Tour Eiffel, mais infiniment moins lourd : son ombre.
Quelle différence y a-t-il entre un marteau, un pull et la semaine ? un marteau à un manche, un pull à deux manches, la semaine à dimanche.
Qu’est-ce qui n’est pas vivant mais qui grandi, n’a pas de poumon mais a besoin d’air, et meurt sous l’eau ? le feu.
Prenez une pizza, placez-la devant vous. Combien de morceaux maximum aurez-vous en effectuant seulement six coups de couteau ?
Coupez trois fois verticalement puis coupez trois fois horizontalement et vous obtiendrez seize parts.
Unique, je suis grand. Au pluriel, je me féminise. On est fier quand je ne suis pas sale. Qui suis-je ? L’amour.

MOTS MELANGÉS

Repérez dans la grille les mots de la liste :

ABBATIALE - AILE - AIMER - ALLOUER - ANEMIE - AREOLE 
BABINE - BARILLET - BEARNAISE - BIDE - COLLATION 
CRET - DEPRIME - DESORMAIS - DETAILLER  - EBLOUI 
GRAPPIN - GUINEEN  - ILLICO - INHUMAIN - IRIS 
LIANE - MELEZE - PERCUTER PERMEABLE - PILIER - PLUIE 
RAZZIA - RICHARD -  SACCADE - SERRE - TRAVERSIN 
TRIMBALER - VERANDA



VOS DONS OU ADHÉSIONS SONT DÉDUCTIBLES DE VOS IMPÔTS (sous certaines conditions). 

1 • J’ADHÈRE
Adhésion par personne pour l’année 2022 : 15 W
Si plusieurs adhésions, merci de préciser les adresses sur papier libre.

2 • JE FAIS UN DON

3 • JE M’ABONNE (11 numéros par an)

4 • JE PARRAINE
Les parrainages sont réservés au territoire français.
Si plusieurs parrainages, merci de préciser les adresses sur papier libre.

France (1 an) : 25 €
Etranger (1 an) : 33 €

Pour une durée de 6 mois : 12 €

Adhésion 2022

................... X 15 W
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.............. W

................................................ W

Nbre d’abonnements TOTAL 

...............

...............
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X 33 W

.................. X 12 W

.............. W

.............. W
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.............. W

 ............... WMontant total de mon règlement

Nbre de parrainages

  LA 
SPHÈRE

Envoyez ce bon (à découper ou à reproduire) accompagné de votre règlement à :
Amis Sans Frontières - 1, Chemin de la Coopérative - 47300 Villeneuve-sur-Lot

  
M, Mme,  (rayer les mentions inutiles)  

Nom : ................................................................................................... Prénom : ...................................................................................................

Adresse : ............................................................................................................................................................................................................................

....................................................................................................................................................................................................................................................

.......................................................................... Code Postal :  ..............................Ville :  ......................................................................................

Téléphone : ........................................................ Courriel : ....................................................................................................................................

Adhésions - Dons - Abonnements - Parrainages


